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« L'histoire de la lutte des femmes pour l'égalité n'appartient pas aux féministes – 

c’est l’histoire de tous les hommes et femmes qui luttent ensemble pour l’affirmation 

des droits humains. » La formule de la militante Gloria Steinem témoigne du 

caractère universel de la lutte pour les droits des femmes et tous les ans, le 8 mars, 

nous réaffirmons notre engagement pour l'égalité des genres comme moteur de 

dignité pour tous. 

Les inégalités entre hommes et femmes pénalisent les sociétés à tous les niveaux 

du développement. Les violences, les injustices et les stéréotypes dont souffrent trop 

de femmes dans leur vie personnelle ou professionnelle, fragilisent toute la société 

et la privent d’un potentiel considérable de créativité, de force et de confiance en 

l’avenir. Tandis que les Nations Unies ont adopté un agenda ambitieux pour le 

développement durable d’ici 2030, la pleine autonomisation des filles et des femmes 

représente un levier de développement parmi les plus puissants de l’humanité. 

Osons le libérer pleinement. 

C’est une question de principe, et c’est une question de bon sens : tout le monde a 

intérêt à promouvoir l’égalité entre hommes et femmes, à tous les niveaux de la 

société : dans les champs agricoles ou sur les bancs des assemblées 

parlementaires, dans les conseils d’administration des entreprises ou dans les rues 

de nos villes. Les femmes rurales sont directement responsables de la moitié de la 

production de nourriture dans le monde -  et ce sont d’abord elles qui gèrent et 

collectent les ressources naturelles. 90% des viols dans le monde se produisent 

justement lorsque les femmes sont sur les chemins pour collecter de l’eau ou du bois 

de chauffage. 2/3 des adultes analphabètes dans le monde sont des femmes. 1 
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femme sur 3 souffre de violence physique dans sa sphère privée et l’écart des 

salaires entre hommes et femmes, à travail et compétences égales, se vérifie partout 

dans le monde.  

Les femmes doivent exercer leurs libertés et pouvoir faire leurs propres choix, 

maîtriser leur corps et leur vie, et participer aux décisions qui déterminent le cours 

des sociétés, à l’égal des hommes. Partout des femmes et des hommes s’engagent 

pour changer les choses, dénoncer les discriminations, revendiquer l’égalité réelle et 

nous devons les soutenir et les accompagner. Pour l’UNESCO, le premier moteur du 

changement repose sur l’éducation, la formation, et la possibilité donnée à toutes les 

filles et femmes de poursuivre des carrières dans la recherche, dans la politique, 

dans la culture. L’égalité réside aussi dans la chasse aux préjugés, dans les médias 

et dans les représentations collectives, par la mise en avant des femmes 

scientifiques, artistes ou politiques qui font avancer l’humanité dans tous les 

domaines. À l'occasion de cette Journée internationale de la femme 2017, j'appelle 

les États membres à s’engager pour les droits des femmes, et faire ainsi grandir les 

droits et la dignité pour tous. 


